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répartition et son origine basées 
sur les études des Salticidae 
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Résumé 

La faune des Salticidae d'Europe diffère de celle d'autres continents par sa composition, le type de 
répartition géographique et son origine. Tandis que les faunes des continents chauds se dévelop­
paient durant des millions d'années et montrent une répartition géographique naturelle des espèces 
proches, la faune européenne des Salticidae n'a colonisé certaines parties tempérées d'Europe et 
d'Asie seulement qu'après la fin de la période glaciaire (il y a à peu près 12000 ans). Les'genres sont 
généralement d'origine non européenne et, pour la plupart, ne sont représentés que par une ou 
quelques espèces. La majorité de ces espèces sont caractérisées par de larges répartitionsgéographi­
ques, ce qui démontre leur plasticité écologique considérable. Ce n'est qu'en région méditéranéenne 
que la répartition paraît plus naturelle, cette région peut dès lors être considérée comme centre de 
spéciation et de dispersion. 
Le nombre de genres probablement autochtones - reliques préglaciaires - est très limité (Sitticus, 
Heliophanus en partie et peut-être Euophrys). 

Introduction 

Ce travail a traît à quelques conclusions générales en marge de mes recherches et de 
celles de mes collaborateurs sur la systématique de la famille des Salticidae. C'est-à-dire la 
revision de centaines d'espèces. 

Les conclusions se ramènent à fixer la suite des espèces affines ainsi qu'à déterminer 
leurs répartitions géographiques. 

Résultats 

Les groupes d'espèces affines ont leur système spatial de répartition caractéristique 
pour les continents chauds - Asie et Afrique. Les espèces des genres particuliers se 
concentrent, dans leur m~j?rité, dans de petites aires et leur répartition géograph~que 

o Zaklad Zoologii WSRP, u!. Prusa 12,08-100 Siedlce, Pologne. 



166 Mém. Soc. r. belge Ent. 33, 1986 

n'est pas étendue. Seules les espèces peu nombreuses possèdent des répartitions plus 
larges ou même très larges. C'est pour la faune des pentes tropicales et subtropicales de 
l'Himalaya que nous avons le mieux observé ce phénomène. Nous sommes d'avis qu'on y 
rencontre, sans doute, des conditions particulièrement favorables à la prolifération des 
espèces et nous avons nommés les biotopes remplissant ces conditions "zones de spécia­
tion intensive" (PROSZYNSKI 1980,1981). Les espèces les plus dynamiques se dispersent 
dans les terrains du continent relativement peu favorables à leur prolifération, et parvien­
nent à y coloniser, grâce à leur plasticité écologique, de vastes aires où elles trouvent des 
conditions relativement favorables. Elles peuvent donner lieu à un début de spéciation 
peu intensive et une espèce nouvelle pourra à son tour, si elle trouve des conditions 
particulièrement propices, donner naissance à une zone secondaire de spéciation 
intensive. 

La dispersion des espèces provenant des centres de spéciation ainsi qu'une spéciation 
peu intensive forment, au cours de la dispersion, la chaîne de répartition des espèces le 
long de la voie de dispersion du genre. Il existe alors un rapport entre la voie de dispersion 
du genre, les répartitions géographiques des espèces particulières et le sens des change­
ments des caractères, résultant de l'ordre de formation des espèces (affinité ). La fig. 1 
présente le schema de l'évolution de la répartition du groupe d'espèces affines. 
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Tableau 1. Evolution hypothétique de la répartition géographique du groupe d'espèces directe­
ment proches. A. Dans les terrains inchangés par les glaciers. B. Dans les terrains détruits par les 
glaciers et recolonisés dans les intergalaciaires et en Holocéne. 



Méru. Soc. r. belge Ent. 33, 1986 167 

En ce qui concerne le continent européen, on y observe la régularité d'installation et 
celle des modifications morphologiques, dans la région méditerranéenne, pour des genres 
tels que Heliophanus, Habrocesturu et Icius Pseudicius; cette zone est probablement un 
terrain de spéciation où la durée des processus mentionnés a été assez longue pour qu'il se 
forme des systèmes naturels. 

La répartition géographique des Salticidae en Europe en dehors de la région méditer­
ranéenne offre un caractère tout à fait différent. Les genres particuliers sont représentés 
par des espèces peu nombreuses à large répartition, ce qui prouve leur grande plasticité 
écologique. Les centres de dispersion et de spéciation de ces genres se situent en dehors de 
l'Europe; dans certains cas on ne les a pas encore décelés. En voici quelques exemples: 
Evarcha, Aelurillus, Phlegra, Yllenus, Bianor et d'autres. Il est caractéristique que les 
espèces ci-dessus existent à la fois en Europe et en Sibérie. 
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Tableau II. L'origine géographique des genres des Salticidae qui existent actuellement dans la 
zone eurosibérienne. 

La faune euro sibérienne donne l'impression d'être une sélection d'espèces dont la 
plasticité écologique est la plus grande dans chacun des genres. Ce fait, ainsi que la 
localisation des centres de dispersion en dehors du territoire eurosibérien, prouvent qu'il 
s'agit du résultat d'une immigration. L'événement géologique auquel on pense immédia­
tement, est la fin de la période glaciaire, qui eut lieu il y a 12000 ans, quand la faune et la 
flore de l'Europe centrale et de la Sibérie disparurent et cédèrent la place aux complexes 
végétaux et animaux des forêts de conifères, puis à ceux des forêts feuillues et, localement, 
un peu plus tard, a une végétation de steppe d'optimum climatique postglaciaire. 
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Tableau III. L'origine géographique et la répartition des genres des Salticidae qui existent actuel­
lement en Europe. 
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Il paraît évident que la majorité des Salticidae (sinon toutes) ne pouvaient exister dans 
les conditions du climat arctique; elles colonisèrent donc la région eurosibérienne il y a au 
plus 12000 ans. C'est certainement une période trop courte pour que la spéciation locale 
des Salticidae puisse s'effectuer et créer un système naturel de répartition des espèces 
affines. La région transitoire par laquelle les genres tropicaux d'Asie et d'Afrique ont 
colonisé la zone d'Eurosibérie était la zone méridionale paléarctique où la stabilité des 
milieux s'est maintenue des millions d'années. Surtout dans sa partie occidentale, c'est-à­
dire la région méditerranéenne dans laquelle on retrouve,jusqu'à présent, la majorité des 
espèces eurosibériennes. Les refuges glaciaires d'Extrême Orient paléarctique jouèrent un 
rôle moindre. Les espèces européennes des milieux sablonneux et de "steppe" peuvent 
provenir d'Asie Moyenne et Centrale. 

Les données dont nous disposons ne suffisent pas pour affirmer que la colonisation de 
quelques-unes de ces espèces n'a pas eu lieu auparavant, pendant des périodes intergla­
ciaires successives; durant les glaciations ces espèces auraient pu persister dans des 
refuges. Le nombre d'espèces locales est probablement proportionnel au temps de coloni­
sation. Cette supposition concerne, avant tout, les trois genres possèdant un certain 
nombre d'espèces locales dans les zones endémiques telles que l'Extrême Orient, l'Asie 
Centrale et Moyenne ou la région méditerranéenne. 
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Groupes rt"eso~ces du genre HeHophanus (Heliophanus): 

3-pratti /2 esp./ 8-apiatus /4 esp.1 

4_hamifes /4 esp./ 9-stylifer /4 esp./ 

5-kankanensis /2 esp./ lO-decoraus /4 esp.1 

6-protti /2 esp./ 

7-orchesta 110 esp./ 

11-ussuricus /5 esp./ 

12-auratus {6 esp./ 

l:3-cupreus /7 esp./ 

14-potanini /3 esp.' 

Tableau IV. Les terrains d'évolution des sous-genres et des groupes d'espèces du genre Helio­
phanus -selon Wesolowska, sous presse, modifié-. 
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Ces genres sont: Sitticus, Euophrys et Heliophanus (Heliophanus). Sitticus apparaît 
comme un genre autochtone, paléarctique préglaciaire (PROSZY'NSKI, 1983) parce qu'il 
n'a pas de répartition naturelle en dehors de la Région Paléarctique. Selon WESOLOWSKA 
(sous presse) le genre Heliophanus, d'origine africaine, colonisa l'Europe méridionale au 
Miocène (la période de dessèchement de la mer Méditerranée); c'est aussi alors que prit 
naissance le sous-genre Heliophanus (Heliophanus) qui, à son tour, donna un certain 
nombre d'espèces, dès le Pliocène ou bien durant les interglaciaires. Le genre Euophrys 
n'est pas bien connu; cependant, en ce qui concerne la richesse des espèces Paléarctiques 
et leur dispersion, il rappelle le genre Sitticus. 

Quant à l'influence des faunes particulières dans la formation de la faune de Salticidae 
d'Europe, on peut seulement supposer que celles des régions tropicales d'Asie et d'Afrique 
jouèrent le rôle principal, suivies de celles de la région méditerranéenne, décisives dans 
l'histoire de certain genres; viennent au troisième rang celles d'Asie Moyenne et Centrale, 
et enfin celles d'Amérique du Nord (PROSZY'NSKI 1975, 1976 et 1978). On ne décèle 
aucune influence de l'Extrême Orient dans l'origine de la faune, mais les refuges de la 
période glaciaire ont pu jouer un certain rôle dans la protection de divers genres et 
espèces. 
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